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Références
• Projet: « Enjeux et implications de l’agriculture 
 sous contrat en Afrique du Sud: le point de vue des 
 petits producteurs 
 
»
• Les partenaires:
– CIRAD, University of Pretoria et Department
 
of 
 Agriculture of Western Cape
– en collaboration avec l’Université
 
de Gand
• Financé
 
par le
Colloque «
 
Quelle Agriculture pour un développement durable de l’Afrique ? »
Objectif
• Tester empiriquement lʹimportance de 
 lʹagriculture sous contrat en Afrique du Sud
• Analyser les déterminants de la participation à
 des contrats
• Evaluer leurs implications en termes 
 dʹamélioration des conditions de vie des 
 agriculteurs
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L’agriculture sous contrat: de quoi parle‐t‐
 on?
2.
 
Quelles est l’importance de l’agriculture sous 
 contrat en Afrique du Sud?
3.
 
Qui sont les agriculteurs qui s’engagent dans 
 les contrats?
4.
 
Quelles sont les implications des contrats sur 
 leurs revenus agricoles?
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Etude de cas
• Le Limpopo, une des 
 provinces les plus pauvres 
 d’Afrique du Sud:
– Conditions agro‐écologiques et 
 importance de l’agriculture
– Histoire agraire et accès au foncier
– Proximités des marchés
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• Une recherche empirique
– 110 enquêtes approfondies + 76 questionnaires spécifiques + 239 
 questionnaires rapides (représentativité)
• Des méthodes qualitatives & quantitatives
Qu’est‐ce que
 l’agriculture sous contrat?
• L’Agriculture sous contrat est une forme de 
 production régie par un accord entre un 
 agriculteur et un acheteur où
 
les deux parties 
 sʹengagent à échanger des produits selon des 
 conditions préétablies
» (Glover, 1984; Minot, 1986)
• Elle permet à lʹacheteur d’exercer un contrôle 
 sur la production sans s’engager formellement 
 dans les activités agricoles
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Qu’est‐ce que
 l’agriculture sous contrat?
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Contrôle
pour
l’acheteur
contractant
Marché Spot
Contrats avec spécification de marchés
Contrats de gestion de la production 
Contrats de fourniture de ressources 
Intégration verticale complète
Risques
pour
l’agriculteur
L’agriculture sous contrat en 
 Afrique du Sud
• Longue histoire
– En lien avec les soutiens publics au développement de 
 l’agriculture commerciale (blanche)
• Fourniture d’intrants, services d’appuis, commercialisation  
 (offices parapublics) via des contrats avec des coopératives
• Filières «
 
classiques »
– action de grandes plantations de commodités dont la nature 
 contraint le mode de commercialisation (thé, canne à sucre, 
 bois, tabac, etc.) ou résultat de lʹhéritage du passé
• Importance (en volumes) dans les filières de produits 
 frais, mais nombre d’agriculteurs limité
– 80% des F&L pour la transformation
– 70‐100% des produits frais vendus en supermarchés
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Typologie d’agriculteurs
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n % des 
 
enquêtes
% des 
 
ménages 
Micro‐agriculteurs cultivant un jardin ouvrier sur une parcelle résidentielle 
 
pour l’autoconsommation, dépendant des activités hors exploitation, des 
 
transferts privés et des aides sociales
15 14% 54%
Petits agriculteurs de subsistance dépendant des activités hors 
 
exploitation et d’autres revenues, combinant la production d’aliments de 
 
base pour l’autoconsommation et celle de légumes pour la vente sur les 
 
marches locaux
28 26% 40%
Petits producteurs d’aliments de base et de fruits et légumes pour les 
 
marches locaux, dépendant des activités hors exploitation et des aides 
 
sociales
6 6% 4%
Producteur de taille moyenne spécialisé
 
dans la production de légumes 
 
pour le marché
 
local et domestique 24 23% 1%
Producteurs émergents de poulets industriels en batterie et de légumes 
 
pour le marché
 
domestique 16 15% 0.2%
Entreprises agricoles extensives produisant des fruits et légumes pour le 
 
marché
 
domestique 11 10% 1%
Entreprises agricoles intensives produisant des fruits et légumes pour le 
 
marché
 
domestique et l’exportation 6 6% 0.4%
N 106 100% 100%
Qui accède aux contrats ?
Micro‐agriculteurs
de subsistance 
Petits producteurs
de vivres
Petits producteurs
de vivres
et de légumes
Producteurs moyens
de fruits et légumes
pour le marché
Producteurs
de poulets en batterie
et de légumes pour la vente
Entreprises
agricoles
extensives 
Entreprises
agricoles
intensives 
Pas de vente ou marché spot sans accord
Pas de contrat (43%)
Accords verbaux
avec des commerçants et des transformateurs
Contrats
 
de gestion de la production
avec des supermarchés ou des transformateurs locaux 
Accords verbaux avec des commerçants locaux
Contrats de gestion de la production (agric. Biologique)
Contrats avec fourniture de ressources (volaille)
Pas de contrat (63%)
Accords préférentiels (interm. urbains, transformateurs locaux)
Contrats avec spécification de marché (exportateurs)
Pas de contrat (50%)
Accords préférentiels (interm. urbains, transformateurs)
Contrats
 
de gestion de la production (transformateurs)
ou avec spécification de marché (exportateurs)
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Micro‐agriculteurs
de subsistance 
Petits producteurs
de vivres
Petits producteurs
de vivres
et de légumes
Producteurs moyens
de fruits et légumes
pour le marché
Producteurs
de poulets en batterie
et de légumes pour la vente
Entreprises
agricoles
extensives 
Entreprises
agricoles
intensives 
201019941970
Apartheid, politiques discriminatoires
(Batoustan, Betterment Planning, Villagisation, etc.)
Fin de l’apartheid           demandes de restitutions
1950
Land Act, programme de contrôle 
du paludisme
Pas de soutiens publics
Politique d’appui au développement
de l’agriculture blanche
soutiens, coopératives, offices de 
commercialisation, etc.
Programmes et soutiens
discrimination positive
Intensification
en capital et en intrants
Accès limité aux terres communales
Forte pression sur les ressources
Programmes
d’aides sociales
Perte d’accès aux terres arables
Systèmes de prod de subsistance
(maïs, courges, haricots, arachide…)
x bétail sur les communs
x revenus hors exploitation
(salariat agricole, mines)
“Pioneer” commercial Farming Systems
(mango, citrus, avocado x vegetables.
x extensive cattle raring
Investissements
privés dans 
l’irrigation 
Libéralisation
démantèlement
des structures parapubliques,
fin des soutiens à l’agri blanche
Innovations techniques
soutiens massifs
Extensification
de la prod agri
et combinaison
à des emplois ext
Réseaux spécifiques
Les agriculteurs sous contrat 
 gagnent‐ils plus?
• Caractéristiques des agriculteurs sous contrat
– ménages plus petits, chef de famille est plus jeune, 
 présence de plusieurs enfants
– plus de terres (propriété
 
privée ou issues de 
 redistributions), davantage accès à lʹirrigation, plus 
 de bétail et revenu agricole est plus élevé
• Agriculteurs sans contrat
– plus de femmes chefs de famille, niveaux 
 dʹéducation plus faibles
– moins de terres (jardins ouvriers)
– plus d’aides sociales
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Les agriculteurs sous contrat 
 gagnent‐ils plus?
• Les contrats sont associés à des ménages:
– dirigés par des hommes
– ayant moins accès à des revenus non agricoles (et donc plus 
 spécialisés dans l’agriculture)
– ayant accès à lʹirrigation
– détenant un plus grand nombre de bovins
=> exclusion des agriculteurs ayant une faible dotation 
 foncière et des ménages plus âgés qui supportent une 
 grande famille
• Le revenu agricole est influencé
 
positivement par :
– le nombre d’actifs sur l’exploitation, la superficie cultivée, le 
 mode de tenure foncière (terres privées, redistribuées)
=> Confirmation des analyses qualitatives
Colloque «
 
Quelle Agriculture pour un développement durable de l’Afrique ? »
Conclusions
• L’agriculture sous contrat engage d’abord:
– les mieux lotis (entreprises agricoles performantes, 
 commerciale, bien équipées et bien insérées sur les marchés)
– des exploitants plus modestes ayant bénéficié
 
de programmes 
 publics ciblés, de réseaux spécifiques et/ou de relations 
 politiques => accès aux ressources
• Les analyses confirment l’existence de barrières à
 lʹentrée pour les petits agriculteurs
– capital, équipement, actifs productifs
• Les agriculteurs plus pauvres n’ont accès qu’à
 
des 
 ressources limitées, vivent d’aides ou de petits boulots, 
 restent exclus dʹun secteur agricole productif
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Conclusions
• Confirmation des préoccupations dʹinclusion des plus 
 pauvres dans des formes modernes
 
d’intégration
• Lʹexclusion est aussi basée sur l’accès aux soutiens 
 publics
• Efficacité
 
de lʹagriculture sous contrat pour 
 l’intégration au marché
 
et la réduction de la pauvreté
 et des inégalités rurales?
• Rôle de lʹagriculture dans un contexte de dépendance 
 aux aides sociales et d’exclusion des activités 
 productives génératrices de revenus des communautés 
 rurales pauvres?
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